
LE PRIX COURANT

ii) prix inférieu'tr à la valeur réelle; terminées, -ont été et..sont euogre en îiaie ayant une valeur intrinîsèque.
et ensuite que, polir les petites fail-, usage dans le monde, comme mlon. Les Coquilles étaient aussi une va-
liles, qui soutie plus grand nomibr-e,, naic ci-uraîtte, commeît étant des ob-. leur réelle ; lei wampapeays et les

lesfaisejùjuste.d'îî~ut.ie,.Itsreprésentant d'une aièecoul-is étaient recherchés polir leur
(le 1-quidatioil ei de r;liaioî u1b. colifflode eu lsclie a 1eoî'1p eaut-l ideb Larvrit-e----
sorberont-souvent la majeture -partiet. priiété dle tout genre. __ leurnt-$ -,r. ils avaient le mîêmîe
(je la somme réalisée. 1 " Plusieurs de ces sortes de mon- ger dÜe va ouFr quTont-auijèurd'hitî

Enître ces. deux chiffres, celui du unaie. ont eu cours en nmême temps; pour' nous les pierres précieuse.
gouivernement: un tiers, et celui <les dans le môme pays. L'or, l'argent,, Mais le cuir étiampé, les tailles de

baquers aex tiers, nîous serions ý le cuivre et le papier mîarqué sont; bois, les morceaux de fer ou de Cui-
certainiemient en faveur de celui du lemiplibyés comme monnaie courante; vre nî'en avaient pas ; C'était une
g0luvernement. Mais l'on a Proposé en Eutî-ope et en Amérique, dans monnaie fictive n'ayant que la va-
un chsiffre de transaction auquel l'Inde, c'est l'or, l'argent, le Cuivre lent, qui leur était attribuée par le.
nious nous rallierons, 'celui <le laI et des coquillages; en Chine, lar- 1pouvoir- politique.
mioitié. 1 gent, le cuivre, et la soie. Danîs cet-- Les Chinois avaient ue monnaie

M-Iais puisque, en définitive, le' taines parties de l'Afrique, c'est le <le papier faite de l'écorce intérieu-
juge aura encore la di.iýcrétion de j cuivre, le coton, en pièces, et la re dit mûrier. Cet-te écorce était
refuser l'homologation de lit (lé.-, piastre d'argent. Sparte avait- tne p)ilée danis u mtortier, puis la pâte
eli;rge, malgré le paiement (le ciii monnaie d'e fer. A Carthîage, lat étend uc en -feuilles, séchlée et dé!.
qualité pour cent des créances orili mîonnaiîe consistait emi morceaux de coupée en petits carrés sur lesquels
iiares etel'intégralité (les Cr-éances 1cuir étampés. Monnaie de métal, un fonctionnaire du gouvernement
Privilégiées, nous vudrions qu'il coquilles, tissus, cuir et papier, la apposait, sa signature accompagnée
fût bien euntendu que le juge aurait 'matière 'première eîî est passable- dit sceau rouge de l'empereur. Ces
<gleleut la discrétion de l'acoi-- meut variée." Ces ligues sont cxi-, petits carrés oui cartes, ayant ainsi
<bt-r, Ni la totalité des dividendes ipruntées â un otii-e récent d'un *unf Caractère authentique, étaienît
payés n'atteignait pas tout à fait ee écrivain financier. El,'les font naître mis eii circulation par le gouverne-
eliffre, lorsqu'il lui paraiti-ait que: la question : Qu'est-ce doitc- que la., ment, et avaient cours dans toute
la miodiciié des dividentde., ne pro- monnaie 1 - -tidti de l'empire. La conitrefa-
viendrait pas de la faute du fiailli. La monmnaie de papier peut être çon était punie <le mort, et la peine

Oit bien encore nous accepterions jdivisée en deux classes :le papier- -de uort égalemîent était appliquée 1
lin iimunfdùùi-è dux tiers po-vu ' monnaie e -le pa-pier -r-eprés-e.tunt-, tout refus de les recevoir-en paie--
que cette- proportionà -soit établie I de la monnaie. La première classe,. iuient d'une dette ou de marchandi-_
eintre la totalité du cîtifIre réalisé et! p apier-monnaie, comprend les bil' - se. Mais leurs philosophes avaient
lit totalité du. passif, privilégié et, lots auxquels un .gouvernement hienx saisi la vraie thaéorie du papier-
Ordintaire. attribue la qualité de monnaie et., monnaie. L'un d'eux écrivait -. "On

Auttremnt, il pourrait arriveriqui lie sont pas' nécessairement rit- ne devrait jamais donner ait papier
<lie la liquidation rapporte une! chetables en espèces, tandis que la la valeur de l'argent ; le papier ne
sonîîîîe brute égale au montaîut du s,,econde cla-se renferme Jes, billets devrait êtr-e qu'un signe, qu'une *re-
Passif, mùai8 que,-après avoir payé émis'par l'état ou par de eorpora- présentation d'articles Ûyant une
]es fi-ais de liquidation, et après tions qui sont rachetablee eti espé- valeur réelle, tels qitre les métaux ou
airi (zetes ss rnueurient UICU L~ lt. z.ilenaiîî .. ;~~p irtem, nii devraientétre livra-
ùréailîie.rs privilégiés,' nlle restàt simpleweîît une création dii pou- bIcs à demande sut- présentation <le
'Pas assez pour payer- aux créanciers voir politique, l'autre rep)résente ('e p>apier ; c'est la véritable origine
ordlinaires les deux tiers de leurs dlesengagèînent.4 ou des opérations <lu papier--monnîaie ; maius lorsque le
eréan<-es. De sorte que, après que, Coîmmerciales. L a prenmière classe, . gouve-rneent s'imagina de lui dotu-
la liquidation aurait établi (lue le, étant décrétée mîonnaie légale, doit lier unîe valeur àbsolue,, il .perdit

failli possédait,-au montentt de î'é- ,être acceptée en libération <le t-oute Comîplètemncnt de vue l'intention
miission de l'odonnance de séques- <lette; l'autre à moins d'être décré- originaire et la vraie théorie."
tire. as-:oz de propî-iêîés pour <lésin- tée monnîaie légale par l'état, peut. <.1taque pays avait son unité mo-
tért-s-ser intégralement toits ses (-m-é- être acceptée ou refusée à la (liser-é- ,nétaire qui consistait généralement

liirle failli se trouverait cepen- tion (lu créancier. La cir-culation en une des printcipales- productions
<tant, dans l'impossibilité d'obtenir, actuelle des Etats-Untis appartient. iil pays, <le tel poids, mesure ou
'uit- déchlarge. -à la première catégorie et celle du. nomtbr-e. Dans quelques pays c'était

<"est une injustice qu'il faiut Canada à la seconde. la soie ou le coton, d lits d'autres le
éViter -avec soin quand même il fait-' On se-tromperait for-t si l'oît s'i- fer- ou le grain, souvent c'était un
drait pécher un peut, aut contraire, niaginait; que la monnîaie fiduciaire, mouton on un boeuf.
Par trop d'indulgence. '11 moni fictive ou de papier est L'unité monétaire en Russie dans

ne invention nmoderne. Oit la trou- à4es pr-emîiers siècles consistait en
1,'A MONNAIE DE CARTE DU '-e en usage,sous différentes formes : peaux ou en fourr9 re8 qui circu-

CANADA cuir étampé, fer, étaim on papier. à laient c-omme monnaie ; mais pour
- Carthage, à Sparte, à Routle, cin éviter l'inconvénient de transmet-

Chine, dans l'Inde, bien avant l'ère tre de. l'un à l'autre des articles
-Bien des sortes de monnaie ont, chrétienîne. Les anciens Connais- aussi ec-ombrants, le gouvernement
colmsdans le monde. L'ot-, l'argent, maient aussi bien que nous le peu de -ontçut. l'idée de couper un petit
("leivre, le fer, soit en pièces tuon solidité (!'ne t-i-c-lation-non rache- miorceau de chaque peau, commne

Itavées, soit en lingots ; le cuir mar- table. Il leur fallait une monnaie une sorte d'échantillon, que l'on
<jiîé, le papier marqué, les tailles de: possédant- une valeur intrinsèque, se paissait <le la main à la main
b)ois, les coquillages de di >fférentes 'comme la monnaie d'or, d'argent ou et sur la représentation duquel la
zürips, les f -ni-ues, 1w soie, la toile de-eu-r,e- -ies-pièces- l-s"W -ou-.e- pea devait être -livrée au- porteur.
'W voton, de grandeur et qualité dé- -coton étaient également de la mon- -Mais dans ces temps primitifs4, il-


